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Abougosch est un village des plus considé-
rables du pays, situé sur le. versant d'une
côlline, à droite de la route de Jaffa à Jérusa-
lem et à trois .petites lieues de cette dernière
ville. Toue sés habitaonts sont musulmans.
Son nom lui vient-d'un cheikh, brigand fameux
qui pendant' de longues années, força les
voyageurs surpris à traverser son 'territoire de
lui payer un tribut.. C'est l'ancienne Kariath-
yarim, dansla tribu de Juda.

Arrivé à-l'ombre des oliviers, on remarque
au nord-ouest du village. une assez grande
construction isplée 4e toufes parts: c'est l'église
de St. Jérémie. -Autrefois les Pères de Terre-
Sainte possédaient cette église auprèà' de la-
quelle ils avaient leur couvent; mais en 1489
le -couvent fut détruit par les habitants d'Abou-
gosch ; les Éeligieux, au nombre de neuf furent
massacrés, et l'église, profanée, servit d'étable
aux animaug. La Sublime Porte vient de don-
ner cette église à la France: ce monument
religieux est ,totalemcat abandonné "à l'heure
présente.

L'églisese compose de trois nefs terminées
chacune par une abside. La nef centrale, plus
élevée. que les deux autres, (voir la gravure)
est éclairée par un rang de petites fenêtres. La
voûtè est en arrêtes avec des arcs-doubleaux
simples, sans moulures ni nervures.
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ONzIhME NUMÉRO.--NOvEMBRE 1899.

Mrhie dains la $Sairtte-Ecriture

Marie- dans le Propliète %aniel.

"1. Daniel était convive du roi et honoré au-
dessus de ,tous ses amis. 2. Il y avait aussi
chez les Babyloniens une idole du nom de Bel,
et on.employait pour elle chaque jour douze'
sv:abes de fleur de farine :(environ douze dents
livres!), et .quarante brebis et six amphores.
(soixante-dix gallons!) de vin. 8. Le roi aussi
l'honorait, et allait chaque jour l'adorer «; mais
Daniel adorait son Dieu (Jéhovah, le -vrai Dieu).
Et le- roi fui dit: Pourquoi n'adores-tu pas
Bel ? 4. Et Daniel répondant, lui .dit: Parce
que je n'honore pas les idoles faites à la main ;
mais le Dieu vivant qui a créé le ciel et la 'erre,
let qui a puissance sur toute chair, 5. Et le
roi lui~dit : Bel ne te semble-t-il pas un Dieu
vivant ? Est-ce que tu ne vois pas combien il
mange et. boit chaque jour? 6. Et. Daniel dit
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enl souriant : lge vous y rompez pas, .ô roi, car
Bel au-dedans est d'argile; çet 'au deliors d'ai-
rain, et il ne mange jamais. 7. Et le roi irrité
appela ses prêtres, et leur dit: 'Si vous ne me
dites qui est celui qui mange tout ce qui se
dépense. ainsi, vous mourrez. 8. Mais, si vous
mo.ntrez que Bel mange ces choses,-Daniel
mourra, parce qu'il a blasphèmé contre, Bel. Et.
Daniel dit au roi; Qu'il soit fait selon votre
parole. 9. Or, il y avait soixante-dix prêtres
de Bel, outre les femmes et les petits enfants,
et leifils.a Et le'roi viint avec Daniel .au tem-
ple de Bel. 10. Et les prêtres de Bel dirent
Voici que nous, nous sortons dehors; et vous,
ô roi, mettez les aliments et mêlez le vin ; et
fermez la porte et la scellez de votre anneau.
11. Et, lorsque vous serez entré le matin, si
vous ne trouvez pas que tout ait été mangé par
Bel,.nous mourrons de mort, nous ou Daniel
qui a menti contre -nous. 12. Mais ils parlaient'
par bravade, parce qu'ils avaient fait sous la
table une entrée secrète; et ils s'introduisaient
toujours par là, et dévoraient le tout. 13 Il
arriva donc qu'après que ceux ci furent sortis,
le roi mit des aliments devant Bel ; Daniel
ordonna à ses ger'iteurs, et ils apportèrent de
la cendre et il la cribla et la répandit dans tout
le temple devant le roi ; et, étant sortis, ils
fermèrent la poite, et, la scellant de l'anneau
du roi, ils s'en 'allèrent. 14. Or les 'prêtres
entrèrent la nuit, selon leur coutume, ainsi que
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leurs fenmes et leurs enfants et ils mangèrenL.
et bu&rent tout. 15. Mais le roi se leva au point
du joùr et Daniel avec lui. 16. et le roi dit:
Les sceaux sont -ils intacts, Daniel ? et il ré.
pondit,: Intacts, ô roi. 17. Et aussitôt qu'il eut
ouvert la porte, le roi ayant regardé la tab!e,
s'écria d'une voix forte : Tu es grand, Bel, et il
n'y a en toi aucune fraude. 18. Et Daniel rit,
et il retint le roi, afin qu'il n'avançât pas plus
avant, et il dit: Voici le pavé, remarquez de
qui sont ces traces de pieds. 19. Et le roi dit:
Je vois des traces de jieds d'hommes et de
femmes et d'enfants. Et le roi fut irrité. 20,
Alors il fit saisir fes prêtres, leurs femmes et
leurs enfants; et ils lui montrèrent les petites
portes secrètes par lesquelles ils entraient et
mangeaient ce qui était sur la ta>le. . 21, Le
roi les fit donc mourir, et livra Bel en la puis-
sance de Daniel qui le renversa ainsi -qie -son
temple. 22. Il y avait aussi un' grand dragon
en ce lieu-là, et les Babyloniens l'adoraient.
23. Et le roi dit à Daniel :- Voici màintenanti
tu ne peux pas 'dire que celui-ci ae soit pas un
Dieu vivai: Adore-le done. 1. EtDaniel.dit:
J'adore le Seigneur mon Dieu, parceque.c'est lui
qui est un Dieu virant'; mais celui ci *'est,-pas
un Dieu vivant 25 Mais vous,ô roi,donnez-m'en
le pouvoir, et jé tuerai le dragon sans glaive et
sans bâton. Et le roi dit Je te le donne,. 26,
Daniel prit do lc de la poixet de la graisse et-
des poils et les fit cuire ensemble ; et il en #t-
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des masses, et les jeta dans la gueule du dra*
gon, et le dragon creva. Et Daniel dit: Voici
ce que vous adorez. 2'1. Lors'que les Babylo-
niens eurent appris cela, ils furent, extrême-
ment indignés, et, s'étant assemblés contre le
roi, ils dirent: Le roi est devenu Juif; il a dé-
truit Bel, il a tué le dragon, et il a fait mourir
les prêtres. 28. Et ils dirent lorsqu'ils furent
venus vers le roi: Livrez.nous Daniel ; autre-
ment nous vous tuerons,T vous et votre maison.
29. Le roi vit donc qu'ils venaient à lui avec
violence ; et, contraint par la nécessité, il leur
livra; Daniel. 80. Ils le jetèrent dans la fosse
aux lions, et il y demeura six jours. 31. Or,
dans la fosse étaient'sept lions, et on leur don-
nait deux corps chaque jour, et deux brebis;
mais alors, on ne leur en donna point, afin
qu'ils dévorassent Daniel (1) 32. Or;'Habacuc,
le prophète était en Judée, et il avait fait cuire
un mets t il avait.émietté des pains dans un
vase et il allait- au chainp pour les porter aux
moissonneurs. 33. Et l'ange -du Seigneur dit

<(1) Ce genre de châtimnent est tout à fait babylonien, cemme
celli dea fournaise. La fosse aux lions devient pour nous, dit
M. Lenormant, dans son ouvrage: La divination chezjes Chajitens,
un détail d'une ezactitude et d'une précision topiques, en pré.
sence des admirables bas-reliefs de chasses d'Assurbanipal, trans-
portés à Londres, oh nous voyons sur le ter ain, dans des cagés,
-les lions gaidés pour les plaisirs du roi.

-Les lions abondaient dansies environs de Babylone et dans
toutp la Chaldée. Téglatphalasar 1er se vanta, dans une de ses
inEcriptions, d'avoir tué huit cents lions. On en trouve encore au-
jourd'hui tout le long de .l'Euphrate jusqu'à Bir et dans toute la
vallée du Khabour, mais surtout dans les marais du bas Euphrate,
oh les rois d'Assyrie les ehassaient en bateau.



à Habacue : Porte le diner que. tu as à Baby-
lone, à Daniel, qui est dans la fosse aux lions.
34. Et Habacuc dit: Seigneur, je ,n'ai jamais
vu Babylone, 'et la fosse.je ne la connais pas.,
35. Et l'ange du Seigneur, le prit par le som-
met de qa tête et le porta par les cheveux, et le
mit.à Babylone, sur' la fosîe, avec la rapidité
de son e'sit. 86 ETt E'bacuc cria, disant:
Daniel, serviteur de Dieu, e-nds le diner que
Die t'a eneoyé: 7 t.Dañiel dit: Vous vous
êtes sou-venu de mgi,. ô Dieu, et 'Ious n'avez pas
abandonné ceux qui vous;aiment. 38. Et Da-
Riel se levant mangea. Mais l'ange du Sei-
,neur remit aussitôt Habacuo en son lieu. 39.
Et le roi vint au septième jou-r, afin de pleurer
Daniel; et il vint à la fosse et regarda dedans,
et voici Daniel assis au milieu des lions. 40.
Et le roi s'écria d'une voix forte, disant: Vous
tes. graad, Seigneur Dieu de Daniel. Et il le

retira de la fosse aux lions. 41. Mais .ceux qui
valent vonlu sa perte, il les.jeta dans la fosse
t ils furent dévorés en un moment devant
ni. 42. Alors le i-à dit : Que tous' ceux qui
abitent sur$ toute la terre redoutent le Dieu
e Daniel ; parce que c'est lui qui est le sau-
eur sur la terre, faisant des prodiges et des
erveilles, lui qui a délivra Daniel de la fosse
ax lions." D'AN. O. XIV.
Dieu, par ce qui précède, nous montre assez
graid crédit dont jouissait son serviteur,

aniel, à la cour de Babylone, 4urant la capti-
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vité de son peuple, et l'imporitante mission
qu'il avait de conserver intact le dogme du mo
nothéisme, du Diéu seul, unique, véritable, au
milieu des dangers que lui faisait courir, ainsi
que nous l'avons déjà vu, le mélaàge des ado-
rateurs du Dieu unique avec toutes nations
idolatres. On connalt leï autres prodiges:
l'iL terprétation des deux grands songe's du Boi,
la statue et l'arbre, et? les trois jeunes hommes
dans la fournaise a-deute, et la première fosse
aux lions4 .....

Qu'ou Ious permetfe de dire ici un mot se-
lement sut les visions du Prophète, visions sur
lesquelles les récentes découvertes assyriolo-
giques continuent à jeter une vive lumière.

Le quatrièrge 3Rstene du T. .. Rosaire

LA PRÉSENTATIQN DE lÉSUS AU TEMPLE.

La ruine du Temple.

La ruine de Jérusalem et du Temple .est irré.
vocablement arrêtée dans les Décrets de Dieu;
L'abomination de la désolatioü dans ce saint
lieu, prédite par.le prophète Daniel est arrivée
à son comble le temple, ce lieu de prière, est
devenu une caverne de voleurs : on n'y fai
plus la Prière : la jalousie des Pharisiens étai
aussi devenue révoltante à l'excès : Notre Sei
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gneur venait d'entrer à Jérusalem, conduit par
l'enthousiasme du peuple, qui avait tapissé de
ses propres vêtements et jonché de rameaux
d'arbres léchemin par où 'il passait et l'avait
acclamé, disant: Hosanna au Fils dle David!
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur!
Entré dans le temple, des aveugles et des bol-
teux viennent à Lui, - et ce bon Maltre leur
donne la guérison : les petits enfants l'accla-
ment aussi Fils de Darid. Les Princes des Pré-
tres et les Scribes voyant les merveilles que
Notre-Seigneur venait de faire, et entendant
les cris des enfants, ces acclamations de ces
Ames innocentes qui auraient dû les remplir
d'une joie toute paternelle et d'une sainte
admiration, en conçurent de l'indignation, dit
l'Evangéliste St. Mathieu, et ils dirent: Enten-
dez-vous bien ce que disent ces enfants ?-
Oui, leur répondit Jésus, mais n'avez-vous
jamais lu cétte parole que le -prophète David
adresse à Dieu : Vous avez tiré la louange la.
plus parfaite de la bouche des petits enfants.-
Quelle tristesse et quel dégoût le cSiur si
paternel etýi aimant de Notre Seigneur n'a-t-il
pas dû éprouver, devant. une envie si noire,
une jaloùsie si basse, une ingratitude si révol-
tante? Aussi ?,t le St. E vangile, il les laissa.là,
sortit de la ville et s'en alla à Béthanie où il.
passa la nuit.. Béthanie est là devant nous
également,.mais au-delà du Mont des Oliviers,
et notis 4e ?o1vns pas yqiý ce honrg si cQl9y
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bre, parce qu'il est assis sur le versant oriental
de la colline. Le lendemain, retournant à
Jérusalem, Notre Seigneur, en chemin frappe
de stérilité le figuier verdoyant, niais sans
fruits,- «et profite de l'étoiinement de se-s disci-
ples, pour leur dire ces paroles que tout chré
tien devrait porter dana son cœur en leittres de
feu : "Je vous le dis en vérité, si vous avez
de la foi et que vous n'hésitiez point dans
votre cour, non-seulement vous ferez cela d'un
figuier, mais si vous dites même à cette mon-
tagne : Lève-toi et jette-toi dans la mer, elle le
fera. Et toutes les choses que vous demande-
rez dans Ia prière, avec foi, toutes vous les
recevrez." Ah! si les Juifs si clairement ins-
truits des discours du Maitre, étaient restés, ce
à quoi ils avaient été appelés, un peuple de
Prière, -ils seraient demeurés un grand peuple:
ils se seraient faits les maitres du monde.
Mais parce qu'ils ont forfait à leur -haute mis-
sion, en méconnaissant la puissance de la priè-
re, ils sont devenus les esclaves de leurs propres
passions. Dieu les a livrés a leur sens dépravé,
et. tombant de'crime en crime, ils sont arrivés
au crime du Déïcide ! A partir de pe moment,
la malédiction divine plane sur leurs têtes cou-
pables ; Notre Seigne ur annonce à ses disciples
le châtiment qui và venir, châtiment sans égal
dans les.annales des, peuples.

Deux jours, en effet, avant· la mort de ce di.
-vin Maitre, lorsqu'il soitaitdu Temple, ses dis.
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ciples lui montiant cet édifice,.lui faisaient re-
marquer.la beauté des pierres qui y avaient été
emidoyées, la grandeur du bâtiment ef les
dons qui en faisaient l'ornerment.. Alors, Jésus
leur dit : Voyez- vous outes ces choses ? en vé-
rité, je vous le dis: il viendra n temps où
tout ce que vous voyez là sera' tellemeiit dé-
truit, qu'il 'T demeurera pas pierre sur pierre.

Cette prédiction de Notre-Seigne ir s'est t elle-
ment accomplie à la lettre que vous même qui;
du haut de notre galerie où vous vous trouvez
maintenant, dominez tout le plateau du~Mont
Moriah, Tous n'êtes pas même capable de dé-
signer avec précision l'emplacement exact du
Temple. Les plus savants archéoTogues de
notre époque se sont jusqu'ici épuisés en vai-
nes tentatives pour résoudre cette question,
condamnée ànotre humble, avis, à rester désor-
mais à l'état~ jle vrai problème. Josèphe va
nous faire assikter au lugubre spectarle de la
ruine dt Temple, et de ses terribles consé-
quences pour le peuple déïcide, et nous ver-
rons les sacrilèges mais vaines teijtives de
Julien l'Aposfat pour le rebâtir dauS'Ïasuite.-.

Le mur- de circonval'atiou qui devaif cein-
dre la ville déïcide, d'aitès la prédiction de
Notre Seigneur, d'est l'emperieur Titus* à qui,
dans les dessins d, Diet, en fut confiée l'exécu-
tion. La malheureuse ville de Jér~saleni ~fut
bientôt réduite à l'état le plus lainentable: trois
factions s'entre-déchiraient dans son sein. -Te
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laisse ici la parole à Flavius Josèphe, témoin
oculaire de toutes les horreurs qu'il va racon-
ter.." Ne doit on pas pardonner à ma douleur
ce que j'ose dire, qûe si les Romains eussent
différé de punir par les armes de si grands cou-
pables (l'historien a parlé des crimes que com-
Mettaient les factieux) je crois que la terre se
serait ouverte pour englodtir cette misérable
ville, ou que le feu du ciel serait descendu sur
elle comme sur Gomorrhe, puisque «les abomi-
nations qui s'y commettaient et qui ont enfin
causé la perte de tout son peuple, surpassaient
celles qui contraignirent la justice de Dieu à
lancer ses foudres vengeresses sur cette ville
abominable."

RlEtt*UES *IHS*GRES

LA VEAIE OROII,

La Couronne d'Epines.

BESANÇON.-AYant la Révolution, deux épi-
mes avaient été envoyées à Besançon par Hu-
gues Michel, originaire de cette ville et évoque
de Parie on 1830. Elles dispararent en 1794.
Cette église possède encore quelques parceiles
enfermées dans un reliquaire en forne de cou-
Tonne d'épines.

REDEAUX.-léglise de Sainte-Oroiz de Bor-
1iv3 jouit d'uu précieqx débris 4e la Cow--

212
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rouire d'Epines. Elle faisait partie autrefois
des reliques des Bénédictines et fut sauvée en.-
1'93 par une sainte fille de l'Ordre, la sour
Griot, mor-te centenairé en 1851, qui la remit,
aprs le Coucorda+, à* M ,Bournazcaux, curé de
Sainte-Croix. Volée en' 1853, la sainte Epine
fut retrouvée le môme jour. L s authentiques
ont été perdus et l'on ignore sa provenance.
L'épine a 50 millimètres (2Zpouces) de longueur
et-S millimètres d'épaisseur à la base: elle se
termine en pointe comme une grosse aiguille.
La sainte Relique est enfermée dans un tube
eu cristal de roche et un beau reliquaire en ar-
gent.

BOUnBON-L'ÂROÂMRC ULT. - On voit dans
cette ville une épine 4e 60millimètres de long,
finissa'nt en pointe d'aiguille et un peu noire,
donnée -par saint Louis-à son fils Robert. Elle
fleurissait, dit-on, tous les ans au 1er mai.

Batu cEs,-A Bruges, un gracieux reliquaire
du xve siècle renferme une épine, dans l'église
du couvent de la Potterie.

BRuxEiLBs -A Sainte-Gudule de Bruxelles,
on volt unie épine parfaitement conservée.

OARPNTR.-Il existe dans cette ville, au
.couvent des Dominicains, une épine de 49 mil
limètres de longueur. .l-le apgartenait avant
la Révolution à un couvent dt: cet Ordre, d'où
elle passa à la paroisse. .Je .curé l'a rendue -à
ses premiers possesseurs.
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CHALETT -A Chalette, en Gâtinais, .on

voyait une p ngueur du petit doigt.
CiALo-s.--Une sainte Epine à l'églis'e de

Saint Pi'en-i'e.
'EULLLES.-YI1 inveùtaire des 'réliques de

l'abbaye royalé .de. 'Notre-Dame-de-Chelles 'y
signale une sainte Epinte.

CeuN.-Úne 'épine; dohinée à l'abbay.e des
Bénédictins par saint Lonis, eIt actuellement
dans l'église de Notre-Dáàme de la villé.

Cor-L-.-On fait à Colle l'òffiee et là fête de
deixx épines le deuxième dimanche 'de Iues.

Co rG.-f glise de Compiègne possède
dans un beau reliquaireiineljrancie de la cou-
ronne d'épines de Notre-Seigneur. '

CùistlRY.-Saint Bernard, pe'ndant son séjour
à·Rome, a'Vait reçu du pape Ëugène, .sonaisci-
ple; un 'fragrùent de la btanche de' la sainte
Couronne, et l'avait porté à Citeaux. Le reste.
de la -branche, pôrtant, dit-on, trois épines, est
danuE uïwa chásse d'argaiit, en l'église de Villars,
diocèse d'Autun. Un peintre de Tournus, qui
l'a examinée, croit que les épines sont 'de'bois
d'acacia.

FErmo.-:-En 1270 le Bienlieureul Clément
Briotti, prieùr gén'ial 'des Augastins, légua
un épine à Sant'Élpidio. En 1377, les citoyens

e Fermo s'en emparèrent à ls Suite d'un assaut
et la placèrent dans le couvent des Augustins.-

FLORENCE.-Il 'semble que cette ville ait
reçu la plus grande partie des épines de la
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vraie Croir. L'historien Richà en signale vingt-
sept D'après mes renseignements personnels,il
n'y en aurait plus qu'à &dnte-Croia, à Saintc-
Marie-des-Fleurs et à Saint-Laurent.

Sainte-Croix: La famille Spinelli a, dit-
on, donné au trésor de Sainte-Croix une épine
qui est enfermée dans un cylindre en eristal
de roche de plus de deux centimètres de. dia-
mètre. Elle est droite, d'une couleur foncée et
d'un peu plus d'un pouce de longueur.

Dôme, ou Sainte Marie-des-Fleurs : 'Le grand
reliquaire, qui contient des morceaux impor-
-fants de la vrai. Croix, renferme 6galement
une épine dont la pointe carrée est retournée
et attachée dans le haut de la Relique.

Saint-Laurent : D'après Richa, les saintes
Epines de Saint-Laurent sont au nombre de
quatre et conservées dans, un magnifique vse
encristal de roche portant le No. 22, avec une
portion de la Couronne. Quoique j'aie vu tQut le
trésor, et longuemeilt cherché avec ,le clerç,
qui. me le montrait la Relique en question, il
m'a été impossible de la découvrir, les reliquai-
res ayant terdu leurs numéros d'ordre à la
suite de diveis transfèrements.

FoNTiNEBLEI&U.-Il existait autrefois une
épine dans le trésor de l'église royale de Fou-
tainebleau.
. GAND.-On conserve une sainte Epine dans

l'église de Saint-Michel, à-Gand. Le Reliquai-
re très-riche est une pièce de cristal de roche
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taillée en forme. de croix. portant sur le pied en
or uiie scriptioQn qui nous apprend une par
tie' de son histoire. iLafamille royal'e *d'Ecosse
possédait une Epine qu:on çroyait venir de
Saint--Louis. En 1587, lorsette l'infortuuée
Marie Stuart mônta sur l'échafàud, elle iýemit
la sainute Epine que ses ancêtres lui avaient
léguée, au. comte de Northumberland, :qui la
donna avant de mourir à sa fille Elizabeth;
celle-ci en fit.présent à,a Compagnie de Jésus
qui la pla'ça dans le précieux reliquaire où elle
se trouve hujourd'hui. Plus tard, le R. P.
Leclerqu'e, provincial des. Jésuites à Londres,
fit parvenir ce trésor en Flandre pour y être
conservé jusqu'à ce qu'on le reclamât. On rap-
porte qu'elle fut portée à Gand en 1763,'après
la suppression des Jésaites, dans la Flandre
française.. Alora ce Père Recteur la confia à
Gérard-Girard ;van Eresel, seizième évêque de
Gand, qui a pu la coàserver, en payent à l'Etat
la vaeur intrinsèque du Reliquaire. A la mort
du prélat en 1778. el'e passa au vicaire général
Maximilien de Meulenaere, liquel l'offrit en
1818 à l'église paroissiale de Saitit-Michel. -

GRÂY.-La paroisse de Gray vénère une
épine de la sainte ,Courone.

L.AGN-.-Le roi Robert, après avoir restauré
l'abbaye royale dce Lagny dévastée par les Nor-
mands, lui donna- diverses reliqes et une
sainte Epine.--

LIBOURNE -En 769, Charlemagne étant à
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Liboirne, à la suite d'une maladie dont il fail-
lit mourir, donna une sainte Epine à l'église
de Saint-Thomas. Da4s la suite. des temps elle
fut portée dans la chapelle de Notre-Dame-de-
'Epinette, puis rapportée à la .chapelle qui

avait été dévastée dans les guerres et:qui fut
alors restaurée, puis à Saint Thomas,- où ellp
était plus en sûreté, et définitivement, à l'ég-lise
de Saint Jean, où elle est conservée dans une
forte armoire en fer scellée .dans. l'épaisseut
du mur de l'église. L'épinette a la forrne d'une
épine de 2 centimètres (environ î de pouce) de
longueur, de couleur foncée.

.Faueurs obtenues.

QUÉBEd, 2R- août 1899.

Mòônieur le G'rant,

Dspuis vingt ans je crachais le sang fréquém-
ment et j'avais, en même temps de fortes hémor-
rhagies. Je puis assurer que la sainte Vierge
m'a parfaitement gufrie, depuis deux ans, dans
un Pèlerinage fait au Cap de la Magdeleine
J'ai attendu jusqu'à ce' jour, pour -bien m'assu.
rer de la faveur avant que de la publier.. Un
oppression dont je souffrais en même temps, a
également disparu. Gloire, -amour et recon-
naissance à N. D. du Cap!
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Une autre personne désire que N. D. du Cap
soit remerciée dans vos Annales pour 2 grâces
particulières~: la flexibilité d'un membre iont
elle était menacée &e perdre l'usage, et la gué-
rison instantanée d'un mal intérieur: Une AB.

CAP SANTÉ: .e remercie avec effusion la
Vierge du Cap pour les faveurs insignes qu'elle
a daigné m'obtenir de son Divin Fils, après la
promesse de m'abonner à ses Annales : XxE
Vvm L. BRoUssEAu.

CLIRXEMONT, N. E.: Ma petite fille, âgée de
5 ans, souffrait d'un rhumatisme inflammatoire,
après une Neuvaine faite en famille et l'usage
des Roses Béntes, la petite fille est aujourd'hui
très bien: 0. MoRIN.

ST. Luc: Depuis 2 ans, je ne recevais aucune
nouvelle d'un fils absent. Après plusieurs
neuvaines à N. D. du Rosaire et la promesse
d'un pèlerinage au Cap, j'ai été exaucée: j'avais
une plaie dangereuse à la. jambe depuis plu-
.sieurs mois: j'ai fait usage des Roses Bénites, et
j'ai obtenu ma pleine guérison': Dame H. D.

SÂAWENEGAN: Mme C. B. remercie N. D du
Cap pour la guérison d'une maladie qne les
médecins ne pouvaient guérir, après'un pèferi-
nage à son béni Sanctuaire.-LouisEViLLE:
C'est à N. D. du T. 8. Rosaire que je dois le re
couvrement d'une santé parfaite, merci ô bonne
Mère Marid! E. M.-CAP DE LA MÂAGDELEIN :
Action de grâ es à 9. D. du T. S. Rosaire pour
avQir obtenu l'heureux succès dans des études,
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'pour nioi très-difficiles, et plusieurs autres fa,
veurs: UN'COLLEIEN.-Amou' et reconnais-
sance à. N. D. du Rosaire pour la guérison d'un
mal qui me menaçait de la perte d'un doigt et
pour plusieurs membres de ma· famille malades,
après-la promesse d'une Neuvainë de Rosaires
et de Chemins de Crofx et un pèlerinage ici à
son Sanctuaire : UNE AB.-Héi9OU VILLE: 1ill
actions de grâces à N D. du S. Rosaire poir
ma*guérison d'une'nialadie très grave, ap'rès la'
promesse d'un pèleritiage au Cap : Dame J. B.
'.-Reconnaissancè à la Vierge du Cap pour
la guérison de mon mari qui était atteint d'une
maladie grave, après pro'rmsse d'un pèlerinage
à son pieux sanctuaiîe: Dam*e D.-TRois-n
vIÈRi s: Je remercie de toi.tt mou coiur N. D.
du Rosaire, de m'avoir obtenu la guérison de
mon enfant après la, promesse de :m'abonner
aux Annales: Damer J. OUELLETTE.-J'ai été
exaucée dans une cause qui paxaissait désespé-
rée après une insistance' persavérante de deux
longues années, aux pieds 4e N. D, du T. S
Rosaire: N.· B. B.-ST; MALAc-IE : Une dame
condamnée par les médecins, a obtenu sa gue-
rison, après nie Neuvaine à la Reine du TI. S.
Rosaire:' X.-ENTREVILLE, MINN. : Merci à la
Vierge du Cap pour la guérison d'une maladie -

rave que j'ai eue dans le mois de février :
UNE ÀB.-ST. ZePHI.IN: Action 'de grâces
our la guérison de deux petits enfants, par
lusage des Roses Bénites, et avec.la promesse
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d'un abonnement aux Annales: VVE X.
PnOULX.-ST. GERMAIN DE GRANTHAM: Merci
à la Beine du T. S. Rosaire pour avoir radiené
l'accord dans une faniille; UNE AB.-ST. JOA-
cXlM rA BaouRRIE: Je vien's aujourd'hui ac-
complir. un devoii bien doux: je ne signale pas
toutes les faveurs. obtenues : j'ai été. trop bien
exaacée : veuillez, s'il vous plait, le mention -

ner dans les Annales: UNE AB.--TRoIS Ri•
ViÈREs: Une grande' faveur: UNE AB.-ST
NARoissa;. Une faveur signalée: N. L.-Et
beaucoup d'antreE faveurs ýpirituelles et tem-
pcrells, obtenues dans de -ieuses famailles, par
la miséricordieuse intercession de la douce
Reine du T. S, Rosaire.

RECOIMANDATIONS AUX PRIERES

Guérisons, 20.-Fanilles, 12.-Vocations,. 14.-Pres de fa-
mille, 10.-Mères dc famille, 1«,-Jeunes flles,'9.-.Jeunes gens,
8.-Conereigns, 39.-Affaires temporelles, 10.-Voyageurs, 19.-
Personnes adonnées à la iolson, 20.-Enfants indoci.es, 6.-
GrAces spirituelles, 7.-.Faveurs sp4ciales, 5.

Décès.-£oé. Viviers, ép. do T. Lpvanger, Trois-Biviéres:
Rtéyd.-; Caisse, curó de St. -etanislas.

I tdprimnatur.

† F, X., Rv&que des.Trois-Rivières


